
MELANGES RMdLLGIEUX.

a pleinement obtenu ce résultat, mais une ai,-
oréciation décisive cde cette conception nou-
volle ne saurait se fai:e attendre. Un fait.est
cepencannI certain, c'est qte t M. Fleeing est
un géomtre habile, qui d'ordinaire ne plai-
sante point Cn pareille matière.

Par une proclamation insérée .dans la Ga-
zete du Canadcade saiedi le Parlement pro-
vincial est prorogé aiu 17 avril sans la fbrmiueil
ordinaire de convocation.

illll sel'i1s Il Inpl'FtanltS.

Suivanît un journal de Chicago, ino relher-
che dans les papiers soustraits ait pillage du
Collège des -Jésuites à Québec, a procuré la
découverte d'un précieux manuscrit..

Les personnes (nîots empruntons ici les ter-
nies diu journal anglais) familières avec les
prvlîîitrcs lériodes de l'histoire cl'Anéirig tt',,
savent qge la publication des relations des
Jésuites qui inspire utisi grand intérêt par
rapport à la découverte et à l'explorat.ionlire-
nière de la région qui 'étend le long ce ies

Lacs di Nord a ét suspendue u compter de
1672. Qilgcous-unes,coiities seulecmenit pour
avoir été écrites, àlaîtit. présumées perdues.
Les Relations à dater cde 1672 jusqu'à 1679
inclusivement, ont été rècemnent retrouvées.
Avec elles est un manuscrit contenant. lu ré-
cit complet. des voyages du Père Marquette
et de la découverte qu'il fit lui-même de la
rivière Mississipi C'est. mdiibilitablicint. ce
iaiuis'crit qui a servi de texte à Théveiot pour
l'histoirc qu'il publia en 16S7 des voyages et.
des décotivertes di Père Marqutte et d Sieur
Joliet. Ce dernier tiîît. titi journmal ut.rit untie
carte de leur itinéraire ; mais soi catiot cha-
v;ra au Satult St.. Louis dans su clsceite sur le
St. Lautrent, cin vie cIe loitréal. et il perdit
Punii et l'autre avec le reste ie soi bagage.
La valeur de cette découverte s'augmente lar
la considération ie beaucoup de détails conte-
nus dans la tnarration originale et que 'apas
xecueillis .hévenot..Les motifs de l'expédition
-et les préparatif qluerle nécessita, sont -ap-

portés ai' long. et lon n'éprouve aucune diffi-
cuilté , se rendcîre compte de la route qu'elle
suivit. Il y a de plus titi journal autograplie
du Père Marquette toucianît son dernier voy-
.nge. entre le 25 octobre 1674 et le 6 avril
3675, turnmois avant la mort simgulière qui
le surprit sur la riva Est duT La. I ieluigae
:auissi, une carte di ssissîssilpi dressée par liii-
même cienonnexion avec ses voyages. Celle

que Théveiot a jont à sa relation utie nous
-avons idliqtéeo plus lhaut,-et dont Bancroft
a aiiex ut: copie au troisième tôme de son
Histoire d[e Etats-Unis,-est manifesternent
inexacto, car il y a variante entre la route siti-
vie par le J'dissionnaire d'après cette carte et
l'itinéraire d]écrit dats la relatioti. La carte
.originalc maintenant cxliiimc d e l'oubli ex-
plirtie ces dilTèrences, et fornie une relique
-dcs plus intéressantes ponlr l'histoire.

A uie asseibléc des citoyens cultivateurs
de la paroisse de Belil, tenue à l'issue lu
service cvin dut miltii, dans lla salle tilires-
bvtòre le 9.11mrs iS51, à l'occasion le l'oflfran-.
de ftite par Son Excellence le gouverneur.
geniral, à tous !es cultiviteur-, d'un petit
-otvruige sur Pagriculturc pratique Ii pays,
fui éli pirésilenIt, le col. Alph. D11umon et
secrétaire le Dr. Brotssetu. A près quoi fit
passée à l'unanimité par la dite atssembiéèco a
résolut ion suivante :

Proposé par M. .los. Prèfontaine, père, se-
condé par M. A ndré Vatnclatcègue

Que cette assemîîblléo ttiimoigne iîtoute sa re-
connllaissanîce à Son iExcelletîce le gouverneur-
.général dIe cette provinîc poir l'avantage
qu'il veut lpraetirer à tois les citoyens cutiltit'a-
tours du pays ou gêtinral et surtout dIe cette
paroissé, cn leur faisant. di ttur ti petit
-ouvrage sur Pagriculture pratique c(Il pays, à
ses propres frais. Ce qui fût tgróéé.

Signé, Col. A. Diiion, pré'
et par le secrétaire J.-13. IBrotsseat.

Bcloil, 9 muars 1851

EU R OP E .

NOUVELLES APPORT lES PAR LE PACIFIC.

(Nous avons déja donóié titi somaire dle ces
nouvelles, dans tlii précédent tmr:itiièr -st-
vent d'autres détails apportés pai la imalle.)

A NGLE'TERR--Vanit la di émarche décisive
de lord . liii iRssell, le chincelier l ' Eulcii-
quer avtit présenté aux Communes le bud.
get le 18-51 qui aiinoniçait. titi uexcécitt d te re-
cette de .£2,502,12-2, thff'lrenlecc enitre £52,-
708,000 de revenu ei .£50,205,87S de dépcinses.
Eut conséqutenîce dir ChuarIes Woodl propostait
une sériecIde réducetionis à répartir ainsi :

Sur le sucre.......... . .£330,000
Sur les croisées.... .. .... 700,000
Sur lu café..... .. .... 176.000
Sur les hois dle conîstrucotion.î. 2S6.000
Sur les gratins...... .. ... 30,000
Suîr les mîaisonîs d'aliénés piauvres. 1 50,000

£1,672,000
Ce qui, ont le voit, laisse enîcore tit excò-

dint cde près dl'un cmiill ion de l ies sî erlini s
entre les mautins dli i'hnraelchr q ti propose dle
l'appliglicr à l'Poirtissement, cde l ette putbli-
que,.

Mais à côté cde ces hectireuix î'èsîltats se pué-
soet pierro'e d'achopîiettent dle 'inctomtc-tax.
C'est eni effet celte annióc qu'exptire le secondtl
ternie île trois annéeèîs pour Ieqtuel P'incomeî-tax
a été maintenue allrés l'cxpir'ation du pîremnier
ternme.

En dressatnt P'étatl dos recettes, le chiancelier
cie l'échiquier a fuit ontrer cdants ses calculs
pou r 137 mîillionîs die franîcs le prodîtit dle la
taxe sur' le r'eventn en Angleterre et de la
taxe spéciale sur le timbre qui on tient lianu cni

Irlande. C'est dire assez qu'il ne compte
abandonner ni l'u ini 'autre de ces deux ici-
pôts. Si on rayait en effet leur produit du
chidre des recettes, on se trouverait en face
d'uni déficit de 92 millions de francs, et c'est.
en présence d'un. déficit de 53 miIlions seule-
mont que Sir Robert a proposé et que la
chambre des Conmutes a voté J'établissement
dc Pincome-tax. Le chancelier de l'chiqluîier
a donc demandé formellement la prolongation
pour trois ans de l'inîcomîe-tax et de l'impôt
sur le timbre, et il a amoncê qu'il faisait de
ce vote une question de cabinet.

Bien que depuîis la présentation dl bdigert,
le ministère ait du se retirer, le rnaitien de
P'inconc-tax ne parait pas douteux. Si, ei
effet, les tories se montrent toiîjours prêts à
voter iniîgrialeient les crédits demandés par
le gouvernement pour la marine et l'armée,
les radicaux de leur côté ie seront pas moins
empressés à rldfenîdre Pliucoie-t.ax, qui leur
harait le plus éqiitable des imînpôts. Les libre-
échangistes en voteront égaleniment le main-
tien. parce que c'est le produit. de cette taxe
(ii, en comblant et au-delà le déficit annuel,
a permis d'accomplir les expériences hardies
teitées par Sir R1obert Peel sur les impôts de
consomnmation, et a permis on outre Le sup-
primeir uni certan nombre d'impôts directs.

L'incone-tax nmiteuc, on sait l'usage
que le chancelier de l'échiquier se proposait
du faire de l'excédantît de ses recettes. 11 s'a-
git de savoir si son successeur adoptera ses
vtes à cet gard, et c'est là un fait au moins
douteux.

Ar.LEncNE.-Ol écrit de Berlin, Il lé-
vrier :

' Oui lit que le gouveinement autrichien fait tous ses
eflorts pour obtem1ir que les troupes prussienes se ret-
renit de Fraiefort. Si cette nté_iuocation réussissait, il y
aurait des troupes autriciiennes éclielonnées, sans inter-
ruptiioin, des rives de la Baltique jusqu'au midi de l'Alie-
magule et iotaiiucNtu c.iusqu 'au Vorarberg.

Une correspoudance du 12 donne les détails
suivants sur les conférences de Dresde :

" Eicore une fois l'attention se porte exclusivement
sur les roiifdrenices de >Drede, car u nréuion des lnou" ileS

ttEtidirigeants, qui auria lieu, 1 roctîuuiiunctt dants cet-
te ville, sera récoîde eut résultats politiques. Malgré
totîtes les apparences , le nioud( le ta question niîtait
pîi à Dresde. m iuai rtis les utégociations 5suivies cuitre
les Cabinets dc Vil mite et de ltiti.

Despeuis lu i ne dernière, les négociations sont ari-
vées à leur terime, et l Itréîmnîion procliaine à Drette en
fera conîttre prornptemnct les iésultats. La question
capitale étuit de savoir si les deux graniles puissances

(le lesrat Ietu s , o les
ltutesuutions dS esitîis tats,ecisi nutûie iau, beQsoîi, 0ou cui-
,loierait dles esures coë citives contre uix. Cetle ques-
tion petit être considérée comme résolue alnirmativenit,i
d' utant plus que, par suille le conventions arrêtées, on. i
iilté l ile diu tcutr itou ve e ot-aiz iriS.as s qu-iijtid--
er uesi éistatuies qu'ele pourrait, remn',itrer.

Il Le pouvoir exécuitifavec les I t voix et 9 votnis, et
le corps fédéral législatif agrandi, voilà les dItix points
sur lesquels on s'est mis d'accord. A cela il faut ajout-
ter J'ent'ée de l'Autiche avec touts ses état. nieré
la protstationî(le lis F-i tce. 1l est 1)robable q tie tous
les documents seront pl,.11iés prochainement. -

Depuis lors.la Gazete de Colegic annonce que la
protestation le la Fraice contre l'entrée de 'Autriee
avec tous ses étuis dans ta Cooi'éléruitiot g crjn:Ltiilueela
été Coiiimuntiqumée auit itue Coulrs (le l'A I teintagite <lu
ut mi. Li silOteit ':eLpas couiett' en termes formîe 1<,
nais on y exprimie l'espoir que Forgaisa tion omi'tt
(e lta Cot'édéruatioii ultissera inucts les traités de 1.

Voici. il';ijiré.-luticie île e f1anovie quelles seraient
les liSp)osiu cui.s (ILut'tieuut

- L! 3 dé-mtrs deiier. Lord lm'liiie rston a adressé
l ,x cabinets ie Vienne et (le Ietii une note, dans Ili-

quelle il déclare, qu'ayant appris que la lPrusse etl' Aut
"ricesétai ti ii l î strer dic lat cotuédératriot

geitli sîtiqute atve les Eda s qui i ut y étaienut pa~s Comp [ris
suivantue traité de Viinne,il déclare que le teritoiru
de aconfdérationgerniniqueni'a pis étéformé seule-
mient par li rAuimoi volonti:ure ds Etats qui la consti-
tieutit, tmtis Itii i r tict raitté euirotiée, en sore que Ce
territoire netut îtrait être tuodit'ué stans le L'iii5i'itetic tt
et taiccord de piissuiances signataires dui traité te Vienne .
Ent formant la coifédératioi germanique, on a adopté
pour pinicipce, qut'elte tue se Composait que id'éleineuits

' Ce principe 'ondanenitl a été abandonné dans la
cOIventioi dont il s'git. Le ;ouiverniemiteit britannii-
que, i>ayant tpas ectore reçu de nouvetles positives et
complâtes sur cette t lan-e, tue ero i tas des a iéset se
tlitoncer sur li changemen t ; mais il espèesque
les cuhili dc(iut, Vien t,, ( e erli u-h ut li lot (tules ex-
plications précisis, avant qu'une irésutItion udéfinitivelo ie
soit prise sui- la nature et l'objet ties moilincations lro.ue'
tIes. aimsi.que sur les motifs ui pourraient les renlte dé-

tilblez. ildemndeil.surtout les explicat ots précises sur
le pîoint lt!sutvoi r quelle epèce ut'initerventoneilit ipi 1<-
seraient t'exercer titi oui pt usieurs memnbres ie la citoifé-
dération germurqtiut dansr huttasles aiires intérienî resless Etats

ii en feraient partie. et dans les difl'érids qui pourr aient
s'élever enre les souverains et les suijets.',>

IT^uE.-Le bruit de li frmottio :1un tiica mp
tutrihel nî par delà les Alpes prend de ui 'on -
sistance. Oi écrit de Vienne à ll aoivelle
G~a:r1te ic Prusse :

L o(et réso t u i envter emisidératl
mut t'ai née d'itîtic. 1 [ b% tut ti 'noerut efo

dte 40,000 hommes. Tout le le cortis d'armiée a, dit-on,
reçu ceee lestinautionu, pour ferinner tut corps d'observation

ur la frontiire occilenîttale de Itn Lomtbaidie.
-La C'oce di Savoia -signale la concentra.

lion d. troiupes uutnie nds sur le Tessin et
P'étalisseinent d'hôpittaux et magasins miih-

taires à Pavie, ccomîtîe étant de nture à exi-
grt' que le mimistère piémontais réclaue es

explhientionîs cttgoriques.
Voici ce qîue dit ce jouirnal :

'' Déjà dle di vers pojits île la fi-oit [tre utils était piar
u'enue lui îî,îu" e e et '°"T'tid" de ut i" Pes t.mutrichiennits

et u, cluuîmbr y doiîvenut dtonnter toule teutr utienutioni. Les
éuénuemiens petit-dire inuéuitabltes cun IFmneie eut 185 î, la i
nîunuace ml'une interventtuit eni suisse pîourratient atre îles

mantig ue desin ut<ie les f:iitetus dte tuta igîte de Sainte-.
tFti nou nnonuet at-oir été cuu uà Ilretgentz. retouchué
a varusoee conut.n, li .lt.inuz' et conîctu à t)resdle. Des
hôpi'taux et maugaisins mnihtaires éttabbs ut P>avie tue pîeue

tii étue r xpîlimîuué lpairIde sîiipes marchies et té î't ttionis;·
it est du mdevoir dlu gouvuerntemient de réc'launier îles expjlica-.
tutns cuiatgnriqI ues.''

PoaR'UcGAr.- rLes joutrnaux de Lisbotnni cnlii
3 coîuant annontcet qut'à deux hieures du tma- -
titi dtu îuîmeî jour, lia r'eiue douta Mariau a umis
ami imnde utie pîrinicesc qjui a reçu le niomî cie

Cette enfaunt tn'a vécu que qutelqutes is-
tauts, et est morte uaprèms avoir' reçu le bapîitc.
Su>n cor'ps a été eniter'ré.n mve. les cérémnuiies
dI'uîsage. La reinie se perte btien,.

Oamn.-Lat Guacue d'Angsbowrg publie,
dluis~u o mtnumér'o dui 14 février, la dlêliche té-.

légraphique suivante, datée d'Alexandrie, 6 échnpper,'s'était rftigiée dans la cave. Il
février prit ino lumière et s'y rendit après elle. Coi-

" Un grave conflit s'est levé entre lIe vice-roi et le ile celle-ci remontait par un escalier de la ca-
Pnrit-Outoriane;,Ie Divan exige caitégori[nement du vice- ve, elle s'aperçut qie sn mari était cin per.

ro n ilE .e les 'il rlse. unt pied tombé tête la première dans le puitsarinée à 20,000 hommes, qu'il auccpte le contttée d'ilu
inspecteur-gênéral ture, et l'obligationi de limiter dlésor- ereusé dans la cave rnóôane. Elle donna aus-
mais ses recettes. .- sitôt l'alarme, se trouvant dans Pimpuissance

I Abbas-Pachla a répondu par un rfus formel à toutes( de porter seule le secoturs us reclamuiit la
ces uerauides, et a fait ouai de 40,000 hlommes."rseleescosqu cana a

L a trc setva te de Tri si.e. confir e la position dIe sol infortu ni niari ; mais Passis.

nouvole donnée par la Gazet' d'Aughosrg: tanico des voisIns n'arriva qu'au moment où le
"Nous avous reçu d'Alexanidrie des nouvelles eni date dicorps du nalhîeuureux était déjà immobilisé par

6 courant. La Porte-Ouonare avait enjoint augouver- la irrt. Le jttry rndit ce verdict:-" Noyé
nementde fairLe les réformes suivantes lants Ladcistratio accidcutellement pendant qu'il était ivte."
de l'Egypte :

d -1d-Rduction de 'impôt foncier à un tiers du chilf-e.
actue

l 2o-Rêduction de Parmée permanente à 20,000 TIßUNAUX.
hommes.

I 3 ut )ésarmernent de la flotte. (La Porte veut mu- , COUR DU BANC DE LA REINE.
cce ujuetotcieàsa lispositiiui) ,-

, Réso l ei nauette d'un inspecteur-général Montréal, mercredi, 12 mars 1851.
ltu grandt-seigneur (Nohamme-Ai-Pha) en Egypte; Pr'sents:

5 0-Fixtion des revenus des pritces égyptiens d'après
une échelle déterrniné-e. Le vice-roi Abbas-Pachia rece- E Honorable JgR ln
vrait de 300 ut 500,000 drachmes par ait ; Saïd-lachi, ou- 4 Juge Panet,
cie uit vice-roi, 130,000 rlatchimes. Les uitres tils de Mé- " uge A vin
limet-Ali, 75,000 drachies chacun, et les fils d'tbrahim- 'g. .,
Pacha, 50,000. CliHomttA r (Appelait) vs. S-w-tLL (fuitime'.

eutaubslelesepea nI e Cette action avait étu portée devant la Cotur

eut effet, ordonné une lev6e de '10,000hommes, dan25, 000 Supricure, à Québec, par lA ppelant, contre
pour ,renforcer l'airmée de terre, et 15,000 pour larmé de l'Imitii ô, défendeurCr eii Cour 'Inférieutre, et allé-
mer."guIait ci substance, que le Défendeur avait,

agissant cil sa qualité le Siériff du District
de Québec, exigé et perçu induemliiet et sais

Nonyclles Locales' droit, de demandeur, (Appelant), trois chielins1
Unei' femmie du tnom0i de Gilbert, déteute de quatre :leniers; et concliuant à la répétition de

l'hospice des ahéiés Toronto, s'est donné la la somme et à des domtuages.
mort. D'tprès les infoirmations recueillies par Le défendeur (Ilatimné) plaithuttt à la detan-
le coroner, il paraît que cette inortuinéc ayant de, allégi nait 1 avoir 'réclamé cette somme à
réduit ss couvertures de lit cn lisières s'était raison îe soin tit e d'oficier de la Cotur, coe
suspendue.-par ce moyen ait bois de sa COuL- honoraire acuquiel il avait droit pour servicesi
chette et avait été trouvée morte par leffet de en cette qualité, suivant le Tarif prouiilguói
la stran'gulation. par six d'ent.re les Juges de cette Cotur cou-i

-- Une autre fummîîe dans le dlire causé frumtnèmenît à la 100e Section dut Statuit 120
par l'ivresse s'est aussi tuée à Toronto en tse Vict., crant ce Tribnal ; et gi'eni préten-
sciant littéralemellt le ventre à 1, ai'e diun dant à cet honoraire il aurait agi d'après les
couteau de table. os-dr cdu Tribunal dont il était à la fois le imi-

-Il y a quelques jours, deux concamnés nistre et le serviteur.'
du pénitentiaire se prirent ensemble de que- La Cotur jugea tconfurmné-ent aux conclu-
relle. L'un des deux frappa à lai tte soi sion prises par le Défendieur, et débouta Pac-
compagnon d'une barre de fer qu'il tenait à la tion. De là le présent Appel.
main et le terrassa du coup. Le malheureux La cotur di tBaicde la Reinte, confirmîait
lanuîguit dans les souffrances et expii a le len- cette décision rendue cu premièlre instati-
demain. Lien n'a transpiré sur l'originc de ce, a déclaré qu'uinie action de ce genre lie
cette querelle ni sur le nom de ceux qtui y fi- pouvait être maintenue par un oficier contre
gurérent. unti autre otiicie r ch même tribuital, et sétoi-

-Un citoyen dii hutit-Canada, M. Enîglisl, dit assez at lonîg suIr les points lont stuit tunt
se rendaitil ya quelques semaines, ei voiture, r'sumé :-
à Wattertown. Il fut accosté sur la roeute par " La re 'ponsabilité des Slheriffs est grande,
titi jeune homme qui se iiommiîa Qtuaekinbttsli mais daîs uicui lipays ils i'oit été soutitis à la
ci se disant Canadien, et lui demanda plac respîonisabilit0 à Itq tuelle cette action tend à les
à côté cie lui dais la voitu'e, l. English assujettir. Cette cotur ie petit entrer cais la
accéda à cette demande et liii et son coucpa- considlération des points qui touchent à la va-
gnon procédèretut ensemble jusqu'à WVater- idit eout à la nîotn-vailicdité chut arif. Les parties
townu, où ils prirent logement rans la mie onI t elles-m.ces 'str-int la latitude qutaurait
auberge. La nuit venue, tots deux se cou- pni embrasser la jurisdictioti cIe cette couir, de
clèrent dans la même chambre. English manière à l'empchier de se livrer à tml tel ex-
avait sur luii îine somme de 120 piastres il aieti." Jugement de la cour de Québec coun-
hPrtvat dit datnshi. journîée à Quutîickiiilbtisli. Ce- firuîîé eccoîèquuî

lui-ci tit à profit. cette découverte ; il se leva L'honîorable Juge Rolland, qui rendit
iurant la nuit, rit iaim-basse sur le trésor et ce jutgernent, ajouta que opinion qu'il expri-
prit auissitôt la clefdes chiaum ps. tiait avait non-seulemîîent pour elle l'assenti-

tii coistable fut imnîédiateient ml'is à ses mentîci mnimîe des Jiges prés s. iais qu'il
trouisses. La police fit cIe son cêté des perqui- était dhe plus autorisé à rédire que S o llo etr
sitions lui aienlèreit le recouvrement de 70 le Juige ci Ciel, (Sir Jaumes Stuar) y con-
tiiastres trouvées ci la possession de quelquies courait plcuemni t, et luî'il recrettait beau-
individus suspects. Qiackinbsh fit lui-mîîêmîue couîp soIt absence du siège en ce montent.
atteinît ait bolut. d'uniie course de cinq lieues et M. Dorien, au nom die MM-. Adrews et
tp pree nid malgré sa rusistance. il para ît Cipiibiell, procureutrs de l'appelant, présenta
être l'utafilié d'1un1e batnde le voletirs qu in- alorstuine motion tendant à 'e tittnti t Oi ld'Luile
festeit certailtes locauités diutnord ut IILuIt- Rle ti-si potu i ppe11 l ctiontre ette décision i

Cantitda, et des puursuites Ont été récemment Conseim! Privé do Sa Alajesté cin Anîgleterrc.
dirigées contre liii pour raisdit ut vol d'un che-
val dont il s'était emparé pour Paller vendre - -

à Syracuse.
Lue EI milton Specaitor entre dans les détatls E

dh'îunî atct. at comîmis à l'ndroit appelé les A partir du 30 juin 1851, les lettres confiées
Sonurccs Sûres, par les Saunvages de Ttuscarora. à la poste paierou pour Luie rdemîi-oice pesant,
Il Iliartait. qu'unîe réunion Ilu Conseil avait été dans titi parcuuîrs de 3,000, :3 cents tut dépôt oit
convoquée, à Port Nceport le 17 fé;rier prt' 5 cents lurs cie la reutise à diestinadlioI ; le taux
le otntuntissai!c Thorburne. Le soir ciu mé, me augmentera dnis cette proportiou îlot 'chaqitie
jour, nombre de Sauvages entourérent Pat- once ot fraction de ette quanutité. Si la dis-
berge tenue par le noummé Frazer aux Soir- trtnce excède 3,000 milles le taux doublera.
Ces Sûres. Unte bande d'entre-eux pénétra Les lettres ven t ch' IJ'étranger, par la mer,
dans la mîîaison ci demandant ài boire. Frazer ou ipartiellement par cettet voie, ul'ne disiaec
qu'on a vait prévenu ie ce dessein les Sai va- de mtoins de 2.500 milles, 'erout imposées à 20
res.crtut idevoir acquiescer à leur désir ; après cents ; les lettres d'annonceti à ut cent.
quoi, ls se retirèrent. Un] Ilditdlu métis re- Les journux hebdomadair uic ipesint pas
iit à la charge n cdemandant encore à boire.pllus de trois onces, envoyés îles buireaux de

t .lais Frzer s'y 'refusa. Petu Le temps n près, publication ailx souscriteurs i collté libres.
la troape pénétuat( de nouveau dans l'utber- ni dehors du comté, pour une distunce de 501
goe, se riua sur les personnes qui Phabilaient, milles, à 5 cents par quart dIe livre pesant
serrèrent Frazer à la gage jusqu'à trangler our tuie dtstanîcc excédant, 50 miles et att-
presque et 'auitraieli'. miis à mort sans l'iliter- dessons de 300 milles. 10 cents par quart de
vention( de sa belle-mère, femmeîte àgée de 70 livre ; au-dessus le 1300 milles, et moins de
ats, qii s'élança sur les assaiillaits et les obli - Io uil les, 15 c (s au-dessus de 1,000
gm'a île so tourner sur elles ; mais ils furent à i'milles et mîîoins ic 2,000. 20 cents ; au-dessus
la fin expulsès che la maison. Cependant ils le 2,000 et iioilns le -,000, 25 cents ; at-des-
se p réseuitèreit une troisiòme fois, brisérunt sus de 4.000, 30 cents.
m ditrisir'ent lun pIartie du milier oui in- ui ' tomus autes Jurnaux, circullaies-n-
sistant à ce qu'ou lotir cdonnat à beirme. Tuttn- verte's. cartes, gruavttres,plamuphlets, ptubh canions
rus que Fruizer se miettauit eut devoir' det limer lit pórîiodliqueis, nitigazits et au'îes otuvrageus im-

hliqueu'itr, il tut atteinit d'unt coup tassètné avec pimots coinpiu'iutilt les lit'res ut parquets dott
lat tète d'unei bho et totmbla pivé de sentli- le poids n'ext'dîerau pa'. 32 ones,5 tutu centt; tu-
muenit. Les brnigandcs ti postrepîltrenît aloi-s les udessus île 500 oncies, et muoins île 1.500, duux
fcte mmes île l'aitberge ci',,uie fîçoni dégoûtanmte, cenîts;r au-dlessus cde 1.500, et umouits dle 2,500,
et hatuirenit cin lit mali m'aitantit auissi de coiiup de ttrois cents ; au-desstus île 2,500, qjuattre ecuis;
pieds laî nmtlhiîeuusc huelle-miare rIe Frazîer au-dlessus dît 3,500, cemyî cents--patyttbles à

juisqîu'au ioit. île luti fuire pîerîhr reconnauissan- Patva nee ; sinona, le tîuble dIe ces tatux sera
ce. Ils ète:gniiretnt etnstuite lits lîumiires dantus exigé. Les souuscripteutrstiaux feuilles luérudi-

P'espèranuce rie uî'ètre pioinit re'otnnus, et les qutes pîubîl ies touîs les trois moiis, ou mttème
femi mies quti rcstaient etncoru profitèrenit de plus sauvenut, sût-omît aissujettis à lut muoitie île
I 'ubscurité îloturt se souîstrauirie ait x maltiteilnitis ces tatux mn pacytant ir chîaqute qutartier et dh'a-
quti n'uîbandîion nièrent lu pîhacu qu'à trois lieut- v-ance.,
t'es ;iu miatim. Les hatbitanits -du voisitnago Les éditeturs cie jom:namuîx et rde recueîils pé-
n'apprluireut iluti le Ieleduînain à tiudli les patur- riodliqutis clt lut pcsantîtou nî'excreiera lits
lieulatrités île cotte Idcheu ageio OSiut ils se ren-i 16 ounces, pourriot L'chan~tger entrîe eutx tun ut-
dIiret cmn nomîi r à lui deeur e dc Fraizer qui'ils muiro sauts pîayer cle dîroits et cnver dm e me' ~
trotut'rentt ainîsi que sa belleu-rcldatis he tue îles compltes à leturs souuscriptueurs. Les
mîîmeu éttat q1ue lau veille. Les autres pierson-~ bons île lpaiemniut à P'avanice à être fouurnis pacr
nles td la maitisoni étaienit enlcore saisies de dhirecteur-geneéral rîts pocates,
frauyourt. Balti muome, vendrl edli, 7 matrs.-Lu Goutver'-

-Une enqutele a été tenue le 9) à Pemibr'ooke nteuir de Penisylvtamie a uîdreussé ait Gouvtueeur
suru le cadaiuvre cd' m intconu iqmt avarit tromut'é dlu Maryt-landc (Lore)unii wttaruumt coîutre Jamuties -

dlans tîu uits la tt île son existenîce. Le soir S. MIitcelcl diinuiom1 é îe Céeide. aîccuisé ch e

pr'éîcîden, eet homme ui tanlt ivre,n s?ètauit tiis 'oit!ò ven ut di'îun nuògre libire. AIliteell avtutt
à 'la pouîrsutit do sa femmei quíi,' pour^ tti" uhe' fenmme echiv'et qui prt lut fuite il y a

ANNONCE S.

SCIETE LITT AIRISE
TEMAIN soir (samedi), M. B. B. Noxoi f-tu imtue

1) Ieciue ue:mt tce sodiété d.is lu Sa:t, onnaire
tu.dessus dle Asto(iti de la Bibliothiitu .Mereai tle,
rue St. JIoselli, utS ieuies.

Le a "de lecture sera :-- Le Drapeuti Littéraire
cil Cai:ulu'

Eitrée 7d. ; libre admissioni atux Daies.
Paor odre,

C. îOLE.

AUX ENTREREEURS.
ES AlRGUILLI dRS (le Sui. Ls T e
jcevi-oui îles îircmtosuii h;otu ur)atut lêerati;,tt dc 'I:

GLISE et de la SAClISTtE jusqu'au 23 duI co utat.
Po luais et dévis, s:tadress.er u Ouré du lieu

Ste Scholastique, 10 Mars 1851.

1Iy

cinq ans. Depuis elle est devenue mère. L'a-
gent de Mitchell a repris cette malheureusc.
avec son enfant et les a emmenés au Mary-
land. La poursuite dont il s'agit a pour objet
la remise en liberté de lenfant que. le Gou-
vernetir de Pensylvanie prétend étre né libre.
Le gouverneur Lowe,-de son côté, se :efuse i
permettre aucune procédu're contre M itchell.

P«hiladelpic, 7 mnrs.-Ulne femme de cou-
leur se nommaHulilélâne et son fils. très-jeu-
ne enfant, ont été arrétes à Colombia et ra-
menés en cette ville en qualité d'esclaves fu-
gitif(s.

nos-ro.-Quotrc-vingt six joueurs y ont été
deriêrement capturés par la police en une
seule nuit.

San Juan, dimanche, 18 janvier 1851.-
Un exprés est arr vê ce matin de Mariposa
apportant la nouvelle d'un engngement sè-
rieux entre quatre cents indiens et u 1parti le
ciuquante ou soixante américains commandés
par le capitaine Jamaes Burney. Les indiens
étaient fortement retranchés dans un le leurs
villages. Leur position fut attaquée le 9 ai
pboint du jour par les Américains. Le com-
bat fut trs-vif et dura trois heure'. Il se
termina ona n par l'expulsion des Sauvages
qui ont éprouvé une perte de soixt ante des
leurs tués et de dix à vingt blessés. Sur huit
américains qui forent blessés, deux PVotn été
mortellement. Les amcericains ont epéré leur
retraite arrès avoir réduit le villael en -:en-
rires. Les indiens ne cessérent de les harce-
ler en tiraillint sur eux durant un par cours Cie
dix milles.

Mais le flit le plus horrible qu'a mini uni-
qué cette dépèche est le massacre dû soixante-
Couze hommes tombés sous les coups ldes bar-.
hares indiens tandclis qut'ils travai! luicut cia ns
tn enfoncement ou bassin après avoir déposé
leurs armes en un seul monceau. Les Sauva-
ges arrivèrent à eux à pas de loup, semparé-
rent des armIles et miassacrérent sanis ptitiit les
malheureux Pun aptés Pautre.

(Du Carladiei.)

naOITs sEiGcÇvRAux.-La cour supérieure
de ce district a rendiu hier une décision très-
imliortante dlns une cause où Lare et autres
étaient demandeurs contre la fabriq e cSaint-
Pascal. Les demandeurs reclamaient un ban c
seigncurial dans IPéglise, et le :mré et les mar.
mctuillfiers le refusaient, prétendant que depuis
la conqiuéte les seigneurs avaient perdi leur
droit Ile haute, basse et moyenac justice et
par conséqucent tous leurs droits honorifiques,
entre autres celui d'avoir un ibanc i honneur
anls les églises, 'ils n'avaient pas comme
accessoire dans leur droit de justice. La
cour a renvoyé cette action pour toujoirs, et
non sau f à se pouroir. Les demandi urs ont
demandé à retirer leur action, après le juge-
nient rendu.

M A R 1 A G E S.

A Sr. lvacilie. le 3 coliraut, par Messire Edouard
CierviLi, curé-d dît lieu. Josephl 'fsserdeier;tnoztire de
St.'Césîr., illeo .lathilde Cl iirl e Dt i 1t Hoilanîd,
de M 4e lu Pice-EdoiUard. tieiinme tille t efeu Frédd-
iek Utaham Iloiand. etieir,, et de Françoise Golitkie.

a oe jourinaux leQtîü bec seul priés de reproluire cette

A R ipiud, par Messire J. Des-autels, curé du lieu, 'A.
G'. Cihaiebois, c r.Mrhand,tISaiioiselle Catherine
Desautels, tous deux Le Ri îd.

DEC ES.
Siibitemiir.;'à SI. Martitn, lie Jésuii. vendreLdi mnatir,, 7

(lii couraut. à (tiv e61'ails, M. Plijiibert 1-ltte, nu-
cie i ciuivateur de eue piroisse, et faisant p iai ie de
t-aiîiei et aies etible coils des ma illirs n tii. S
fuiiérailles fàije, avec ta plus gtaride soieiit,é. ont (ii lieu,
lIIIIdiIii d tiiorantî, à Si. Marin, lieu dIe sa iésitence,
ait ilieu d'un,-rnd ncu, vs (d0 perSuîîîîeS (le lu paroizssu
et des lieux eninns , parmini lesquelleso rt e:naiqtuair
piîsi euriiis mnembles du elerg'é pureuvec11 nou eqiivoqIue de
l'sdee nriale dont jouissait le défaut i anni ses co-
piarissieis et aitleurs.Ai l 'e-by ie (ISt. coistant, le 8 au cott-iat. i
rîe de 79 ans daimeI lizabethTrada viîvncedeece
.N1.' Fi ançvois VnIet,eCI mère(de Messire C. rT. Vinet, enr(;

1 . Aprés tun iervice IIIl elii part -- fee ire
J. Vittet, cuiréiti Sault taît-Ii tol let.et attuelQSt-t s Iu.

miit pluisienris paiêtres c et un aniid inoittri-e de pmatoissions,
soit corps futd posué dans I réc! ise dii lieu. Après avoir
pratiqué les plus subiame vertis, elle a vu avec enima
et sl iité approcler se lderniers nitis. Sa nmort fut
le soir d'i beau jour . Sa ïeitil e î i d, se douceur ittal-
iî5imbte et sa pa;rttie rédsigimiiont a imdtieni de ses tili

r atndes soeitfraiîces, onetaidt vetrser des lairmes datiud-rs,
sîîeî i epusi, cs ,uiî1 's;tiu £1s e leur a dion.-

A st. AndlrC, le t t couratnt. GUdloni Edoutard Coursol-
Ies, écr., N. P., à ragâe de 51 anîs et quteiqtues mois. It
laisse uine nombruste laiuitlle pour ddeploieri s.i pet te, et oui

aid tinbre d'aimis qui iroubbleront juutusses boimues
'jîtts


